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Léon X/II et Pie X
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PRËOJIS FRANCISCAINS
VEC l’espoir et la joie, l’attente d'un enfant 

l^t^ÊPb fait naitie une question dans l’esprit des 
parents : quel prénom donner à celui que 

/ HBy le ciel leur accorde ? Et dans leur sollici-
tude, ils s’ingénient à trouver quelque nom 

/cR^ Pcu commun, joli, agréable à l’oreille, pour 
^ en doter le petit être tant aimé. Et c’est 

v tout 1 Leur pensée ne va pas plus loin.
L amour les guide, il est \rai, mais leur tendresse est-elle 
bien chrétienne ? N’agissent-ils pas tout simplement à la façon 
des païens pour qui le prénom n'a d’autre but que de distin­
guer entre eux les divers membres d’une même famille ? 
N’oublient-ils pas qu’à ce but simplement utile l’Eglise a 
ajouté une fin d’un ordre plus relevé, et bien plus digne de 
fixer l’attention des parents chrétiens.

En donnant un nom à l’enfant, Elle entend avant tout lui 
donner au ciel un protecteur et un modèle ; aussi le lui con- 
fère-t-elle au Baptême, pour marquer que régénéré dans le


